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Valeur et indication des différents traitements 
de la Theileriose bovine 
par J. Gn1MPRET 
Inspecteur principàl de l'Élevage, Fez (Maroc) 
(Communication présentée par 1\1. THIEULIN) 
Les progrès i rn portants el continus réalisés dam; Je trniternent 
de la TheilPriose bovine ù Th. Dispar, pernrnttent d'organiser une 
lntte efficnce contre cette redoutable piroplasmose qui constitue 
parfois un obstacle sérieux ù l'exploitation du bétail perfectionné. 
Plusieurs médicaments et des méthodes thérapeutiques diverses 
peuvent concourir à traiter et g uérir les Bovidés atteints de Thei­
leriose. Nous nous proposons de préciser ceux qui, à l'expérience, 
se sont montrés les plus efficaces , et d'essayer de dégager une 
conduite de traitement de cette piroplasmose. 
Le chlorhydrate de diamino-acridine ou Acriflavine (1) reste 
à la base de la chimiothérapie de la theileriose. Après 20 ans 
d'utilisation, ce produit est maintenant d'un emploi généralisé. 
Son activité contre les protozoaires en cause, est bien établie. Sa 
polyvalence, vis-à-vis des divers piroplasmes des Bovidés en fait 
un médicament de choix. 
Il s ' emploie en injections rigoureusement intraveineuses, ù la 
dose de 'l ù 3 grammes, Sljlon le poids de l'animal malade. Son 
action est très rapith� et, dans la mnlad ie n igui;, traitée de fa<:'on 
précoœ, la guérison est !'onve11I. obtenue en une seule interven­
tion massiYe. L'injertinn J.H�lll" i\l rc renouvelée 1�8 heures après, 
en cas de besoin. li est rnr·p d'avoir ù lHll11·suiyr·e plus lnngtmnp::i 
]e traitement. 
Lors<.1u'uu nnimul utlt•int dP Thdlnrio:-:e p:-;f :-;oigné en périodt> 
d'élat ou même tardivement, la dPstruction chirnio't.11érapique des 
parasites ne suffit pas it amener la guérison. li c!'t alors inutile 
de multiplier les injcct ions intnt vci neu':'es d 'acriflavine, il faut 
s'adresser ü d'autres méthodes. 
L'emplo i des toni-canliaques, concmernment à l'injection de 
chlorhydrate de diamino-acridine est classique et indispensable, 
pour prévenir les chocs qui sont quelquefois observés. 
(1) Commercialisé sous le no� de Trypaflavine et de Gonacrine. 
Bul. Acad. Vét. - Tome XXV (Avril 1952) - Vigot Frères, Editeurs. 
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To11tcfnis, nous i 11::-ist ons sm· le� fait- q ne lorsqn' 11nf' Theileriose 
a ip:11ë ne d'tlf' pas an t rail cnw11 t, e' c>st bien souvent parce qu'il 
y a tmc-1-u1IT<' 1.·nnse patholngiqne. 
C' rst fi in si que chf'z df's animrrnx ùc _rncf's perfectionnées, nons 
:ffons plu3ic 111·s foi:-: .nhservé qu 'nnc pfricrml i1 c pnr corps étran­
gers, méconnue, p<H1\11it dèclenchcr. chez des animaux infectés, 
11nc mn I t iplfrn 1 inn pnrnsi t n ire, rtYrc fH'PSPr>rc clP- formes sexuées 
dans ]es hémnf iPs. Malp:r6 Je l11lilemP11I, h• nrnlndP restait en 
élflt, s11bféhri IP, rtYcr:. npa t hie, nnnchaln1wr·, amnigrissement el 
mort. :-;P11 lPs IPs n11top,ie� 0111' perm i� tl 'él n bl ir les yéritables 
ca 11ses de la muri. 
Dnns le rnf.mr- onlre dïd1�0. des \ïlf'IH's lnilif>rPs, atlPi11tf's de 
Tlwilr·riosn s1H·,·ornhai<·nl apr1'-� nn lr:1ilP111Pnt prolnnp:6 ;\ l'ncri­
flnvi11c; d'a1llres, ;111 <'011lrnin•, mouraient: peu lin 1emps après 
J'injcdion. ll a été (�f-i1hli que ces nnimnux présentaient des 
lésions massives de tnbcrculose pulmonaire en évolution. Il 
semble donc qu'il y ait contre-indication formelle à foire un 
traitement au chlorhychalc ùe dinmino-acridine, à des vaches 
ntteintes de lubcrculosc pnl monaire évolntive. 
Le diamirl-ino-di-phénoxypcnlanc ('i) n nn faible ponYoir de des-
. trudion des Thcileria. Par contre, il se comporte comme s'il 
nn1 it, tians le traite ment de la Thcileriose bovine, nn pouvoir 
antitoxique dont le résnltnt principal est ù 'empêcher l'amaigris­
se ment rnpide, ]a fonte clrs ti�sus du nrnlacle. C'est, en outre, 
nn nntilhrnniqnc pnis:-:nnt: et ll'action trf--.s rnpitle. Enfin, spéci­
fique de l'Anaplns111osc, il préviP-nt cPH<> co111plirnt-ion nssrz fré­
q 11cn 1 c de la Tlwi IPri<i�r·. 
Ce prn{_luit s'emploie 1·11 �ol11lion ù L) p. JOO, poussée pnr voie 
intn_1111u:-:culain--., �im11ltm1Pm.-·11l et n11.'\ mf'nw.s doses que le 
chlorhydrate de diamirni-acridinc. Celle a:-;socialion donne des 
résultats curatifs e.'\cellPnl� d1· la TheilPrin:-:P aiµ-11·' . 
Le trnitement peut êlrP rc1wuYelé dm1'.':) h•s -1-H heures. 
En présenée d'nn bovidé malade, Jlréscnté ù la périoùc d'état 
ou tardi Ycmcnt, l'emploi de ce produit c:--t ab�ol nmcnt contre­
indiqué. Son pouvoir nntithermique annihile toute résistance 
naturelle du malade et précipite sa mort. 
Le diét hylamino-'1-Mét hyl-'1-Butyl-amino-4-Chloro-7-Qvinoléine 
('I) est d'utili�ation tonte récente dans la Theilcriose bovine. 
(1) Commercialisé sous le nom de Lomidine. 
(2) Commercialisé sous le nom de Nivaquine. 
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Nous l'avons employé il la llosc de 2 centigrammes par ki]o 
de poids vif administrés pour 113 en injection int.rarnusculnire et 
pour 2/8 7Jer os. La dose était renouvelée 21 hemes après. 
Cc médicament s'est mmltré actif chez les malades soignés dès 
]a première pous'-ér. therm iq uc. Il a l'avantage de conserver 
l'appél il. de faire rétrocéder tri_·s vite les symptômes ganglion­
naires et de n ' avoir aucune adiou néfaste sur le tube digestif. 
Par contre, la posologie demande ü êl re rigoureusement établie 
par une bonne estima lion dn poius du malade. 
Les antibiotiques donnent des résuHats satisfaisants chez les 
malades traités tardivement. 1ls combattent efficacement les prn­
liférntions microbiennes qni s'établlssent au niveau des ulcéra­
tions ùe la cai1lctte: puis du feuillet. 
La transfusion sangu ine a une place ùe tout prcmie1· plan 
dans le trniternent ùc la Theileriose. Elle est facile il faire et 
n'engendre jamais d'accidents. 
Une injection d irecle ou citratée de 1 /� litre, 1 litre ou '1 litre 
t/2 ùe sang aide puissamment l'action ùc la médication spéci­
fique. 
La t r: msfu�ion e�t �upérieure it .. 1'empl11i de sérum glucosé ou 
1'11rmulé 
La m.t!dirnlion syn11Jf<ht1afi1111e resle de ri·gle, nola1111111•11l vis­
Ù-Yis tle::; sig11Ps di;If�st if�. 
"' 
* * 
Disposant de Id� moyen� thérapeutiques, le vétér inaire peut, 
ù notre asi:-:. conduire d.e la fo1�on suivante, le trailelllent d ' u i1 
Buvidé atteint de Thei leriuse ù Th. lfo�1111r. 
l° Theileriose aiguë : 
l'2r jour , rhlorh ydnile de diarn ino-acrid ine intr:wci neu x fü:iSO­
cié h Lomidine en inlra11ntsculaire; 
:�c jour , :-:i ln guérison n'c�I: pas obtenue : renouveler les rnè111es 
doses des mêmes médical ions associée� ; l:ransfusioil srnguine. 
2° 'J'he'ileriose en TJ<�riode cl' élal : 
t:!r jour, chlorhydrate ùe Jiamino-acriùine intraveineux, Niva­
qui ne per .os et intrnnrnsculaire: 
2° jour, Nivaquine pcr os et intrarnu�culairc. 
:�0 joui·: si la !:!: Uérison n'est pns obtenue : chlorhydrate ùc dia­
mino-acridinc inlrnvcinenx, transfusion sanguine, rnédicul:ion� 
sym ptorna tiques . 
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t;e jour, s'il n'y a pns J 'n.rnél ioration; renouveler la transfusion 
sanguine, an 1 ibiot.iq ue�, m édication sy rnptornatique. 
3° Theilc1·iusc lraiUc lar<Iiocnicnl : 
lier jour, antibiotiques, trnnsfusion sanguine, Nivaquine per os 
et intramusculaire, médication symptôrnatique. 
2e jour, même traitement. 
3e jour, antibiotiques renouvelés j usq u 'ù. con valc�cence . 
REMAHQLJE : Il est courant d'observer 10 ù H> jours après un
accès de Theileriose, une mchute de la malMlie. Il est indiqué de 
la combattre par une transfusion sanguine immédiate associée 
à un médicament spécifique. 
* 
* * 
Nous croyons pouvoir . conclure que. les vétérinaires disposent. 
maintenant de movens de lutte efficaces contre la Theileriose 
bovine déclarée. T<.;ut.efois. aucun médiwment n'est à lui seul 
suffisant pour guérir la Theileriose à Th. Di spar à tous les stades 
de son évolution. 
Contre cette affedion, le prnli<.:ien devra tout d'abol'd bien assu­
rer son Jiagnostic, el: il lui faudra récllemen t faire œuvrc <le cli­
nicien s'il veut associer de façon judicieuse, appropriée à chaque 
cas, les différents moyens théntpculiques préconisés. 
, 
